
Focus
Third	space	:	nouveaux	profils	de	carrière	dans	le	système
scientifique

Dans	le	domaine	des	sciences	culturelles,	les	«	entre-deux	»	jouissent	d’une	grande
popularité	depuis	deux	ou	trois	décennies.	Ils	trouvent	leur	incarnation	dans	les	profils
hybrides	qui	se	meuvent	entre	différents	mondes	et	s’expriment	dans	de	nouvelles
sensibilités	pour	la	délimitation	des	frontières	et	la	différence.	Ces	dernières	années,	on	a
également	parlé	d’entre-deux	hybrides	dans	le	débat	sur	le	changement	structurel	des
hautes	écoles,	qui	progresse	depuis	les	années	1990.	La	chercheuse	anglaise	Celia



Whitchurch,	l’une	des	voix	marquantes	du	domaine	de	la	recherche	en	formation,	a	introduit
en	2008	le	concept	de	«	third	space	»	dans	le	débat,	en	référence	au	théoricien	indien	du
postcolonialisme	Homi	Bhabha.	Ce	«	troisième	espace	»	est	destiné	à	donner	des	contours
plus	nets	et	une	plus	grande	visibilité	au	personnel	scientifiquement	qualifié	qui	effectue	des
tâches	liées	à	la	recherche	ou	à	l’enseignement	à	l’interstice	entre	la	science	et
l’administration	:	par	exemple	à	la	responsable	qualité,	à	la	coordinatrice	de	projet	ou	encore
au	responsable	de	laboratoire.

Le	third	space	existe

La	nouvelle	étude	«	Next	Generation	und	Third	Space	:	neue	Karriereprofile	im
Wissenschaftssystem	»,	réalisée	sur	mandat	de	l’ASSH,	rend	saisissable,	tant	sur	le	plan
qualitatif	que	quantitatif,	le	third	space,	qui	est	encore	peu	établi	comme	catégorie
indépendante	dans	les	universités	et	les	hautes	écoles	suisses.	Le	rapport	se	fonde,	au
niveau	qualitatif,	sur	le	point	de	vue	de	professeur·e·s	en	sciences	humaines	et	sociales	qui
évaluent	la	pratique	actuelle	et	le	besoin	futur	de	profils	du	troisième	espace	;	au	niveau
quantitatif,	il	s’agit	d’une	tentative	d’estimer	l’étendue	des	profils	du	third	space	existants
dans	le	système	scientifique.

Les	auteures	de	l’étude	arrivent	entre	autres	à	la	conclusion	que	le	third	space	existe	bel	et
bien	(environ	un	poste	sur	sept	à	temps	plein	en	sciences	humaines	et	sociales	dans	une
université	suisse	relève	du	domaine	du	third	space).	Cependant,	il	n’est	pas	considéré
comme	un	parcours	académique	d’égale	valeur,	mais	il	est	plutôt	associé	à	une	carrière
manquée.	En	outre,	le	third	space	est	essentiellement	féminin.	L’étude	«	Next	Generation	und
Third	Space	»	sera	publiée	à	la	fin	du	mois	d’août.	Un	résumé	(management	summary)	ainsi
que	des	recommandations	du	groupe	de	travail	de	l’ASSH	«	Culture	scientifique	des	sciences
humaines	»	basées	sur	l’étude	sont	déjà	en	ligne	en	tant	que	prépublications	(pour	l’instant
uniquement	en	allemand,	les	traductions	françaises	seront	disponibles	dans	le	courant	du
mois	de	juillet).
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Changements	au	sein	du	Secrétariat	général

Manuela	Cimeli	et	Marlene	Iseli	quittent	l’ASSH	fin	juin	après	dix	ans	de	bons	et	loyaux	services.
Manuela	Cimeli	était	responsable,	entre	autres,	des	Vocabulaires	nationaux	et	a	accompagné
avec	succès	leur	numérisation.	Avec	la	série	de	publications	qu’elle	a	lancée,	elle	a	fait	mieux
connaître	l’importance	des	Vocabulaires	nationaux	et	des	différents	dialectes	à	un	large
public.	Dans	le	domaine	«	Langues	et	cultures	»,	dont	elle	était	responsable,	elle	a	en	outre
réalisé	un	grand	nombre	de	colloques	et	de	publications.	Marlene	Iseli	a	quant	à	elle	été
responsable	du	thème	«	Culture	scientifique	».	Le	spectre	de	ce	dossier	s’étend	de	la
position	et	de	la	reconnaissance	des	sciences	humaines	et	sociales	dans	la	société
(#abouthumanities)	aux	innovations	provenant	de	ces	disciplines	en	passant	par	la	situation
de	la	relève	académique	et	l’évaluation	scientifique	des	performances	et	de	la	qualité.	Le
thème	de	la	formation,	qui	n’a	rien	perdu	de	son	actualité	avec	la	sélection	sociale	qui
perdure,	a	également	fait	partie	de	son	cahier	des	charges.	Elodie	Lopez,	qui	travaillait	depuis
deux	ans	comme	collaboratrice	administrative	au	Secrétariat	général	de	l’ASSH,	a	été	promue
collaboratrice	scientifique	après	avoir	obtenu	son	master	en	littérature	française	avec
l’espagnol	comme	discipline	secondaire,	et	une	spécialisation	en	analyse	des	discours	et	de
la	communication	publics.	Par	ailleurs,	Noemi	Daugaard	a	été	engagée	comme	collaboratrice
scientifique.	Elle	a	étudié	la	langue	et	la	littérature	anglaises,	le	cinéma	et	l’histoire	de	l’art,	a
effectué	plusieurs	séjours	de	recherche	à	l’étranger	et	termine	actuellement	un	doctorat	en
études	cinématographiques	axé	sur	l’histoire	technique	et	culturelle.	Sa	ou	ses	langues
maternelles	sont	l’allemand	et	l’italien.	Elle	prendra	ses	fonctions	au	début	du	mois	d’août.
Marie	Steck,	qui	soutient	l’équipe	de	l’ASSH	depuis	le	début	du	mois	de	juin,	est	la
successeure	d’Elodie	Lopez	au	sein	du	secrétariat.	La	médiamaticienne,	qui	a	suivi	une
formation	complémentaire	dans	le	domaine	de	la	comptabilité,	s’occupera	à	l’avenir	des
décomptes	des	requêtes	et	des	travaux	de	layout,	en	plus	du	travail	général	de
secrétariat.Nous	tenons	à	remercier	chaleureusement	Manuela	Cimeli	et	Marlene	Iseli	pour
leur	précieuse	et	longue	collaboration	et	souhaitons	aux	nouvelles	collaboratrices	un	bon
début	dans	leurs	fonctions.

L’ASSH	désormais	sur	LinkedIn

L’ASSH	a	profité	du	confinement	lié	au	Covid-19	pour	développer	sa	présence	sur	LinkedIn.
Vous	trouverez	ici	régulièrement	des	informations	sur	le	thème	de	la	relève	scientifique
(#nextgeneration),	sur	la	pertinence	des	sciences	humaines	et	sociales	(#abouthumanities)
ainsi	que	sur	les	événements	et	les	offres	d’emploi.	L’ASSH	est	également	active	sur	Twitter,
Facebook	et	Instagram.	Venez	nous	rendre	visite	!



Sur	la	voie	d’une	nouvelle	compréhension	de	l’innovation

Avec	sa	politique	en	matière	de	recherche	et	d’innovation,	l’Union
européenne	aimerait	préparer	la	transition	vers	une	économie	plus	égalitaire,
plus	verte	et	plus	encline	au	numérique.	C’est	ce	que	suggère	le	rapport
récemment	publié	«	Science,	research	and	innovation	performance	of	the	EU
2020	».	Le	sous-titre	(«	A	fair,	green	and	digital	Europe	»)	fait	moins	référence
au	seul	objectif	de	croissance	économique	qu’aux	grands	défis	sociétaux	de
notre	époque.	L’UE	a	besoin	de	connaissances	plus	nombreuses	et	plus
approfondies	sur	les	innovations	sociales,	écrivent	à	ce	sujet	Müfit	Sabo	et
Daniel	Dossenbach	dans	un	article	du	blog	du	Conseil	suisse	de	la	science
(CSS).	L’ASSH	a	récemment	organisé	un	colloque	digital	sur	la	contribution
des	sciences	humaines	et	sociales	à	l’innovation	en	Suisse.	Une	contribution
au	blog	du	CSS	a	été	écrite	sur	le	sujet,	avec	pour	titre	«	Auch	wenn	es	nicht
blinkt	und	leuchtet,	ist	es	Innovation	».	Un	follow-up	de	l’événement,
comprenant	la	vidéo	complète	de	la	table	ronde	(115	minutes),	des
déclarations	et	des	impressions,	est	disponible	en	ligne.	

La	Suisse	existe	–	La	Suisse	n’existe	pas

La	septième	série	de	manifestations	organisée	par	l’ASSH	sous	le	label	«	La
Suisse	existe	–	La	Suisse	n’existe	pas	»	porte	sur	les	«	Wissensorte	–	Lieux	de
savoir	».	Cette	série	riche	et	variée	reflète	les	différentes	facettes	et	fonctions
des	lieux	de	savoir,	les	enjeux	qu’ils	représentent	pour	la	société,	ainsi	que	les
défis	et	les	nouvelles	opportunités	qui	sont	les	leurs	à	l’ère	de	la
numérisation.	De	septembre	2020	à	janvier	2021,	le	public	pourra	assister	à
une	douzaine	d’événements	qui	abordent	la	question	des	lieux	de	savoir	sous
l’angle	de	disciplines	aussi	diverses	que	l’histoire	des	religions,	l’art	verrier,	la
dialectologie	ou	encore	les	études	africaines.

Un	nouveau	pôle	de	recherche	national	sur	le	langage

Le	nouveau	pôle	de	recherche	national	(PRN)	«	Evolving	Language	»	a	été	lancé	début	juin.	Le
PRN	de	Balthasar	Bickel	(Université	de	Zurich)	est	le	seul	pôle	de	recherche	en	sciences
humaines	à	avoir	remporté	du	succès	dans	le	cadre	de	l’appel	d’offres	2019.	L’accent	est	mis
sur	la	recherche	interdisciplinaire	dans	le	domaine	de	l’évolution	du	langage.	Plus	de	30
groupes	de	recherche	répartis	dans	toute	la	Suisse	sont	impliqués,	représentant	des
disciplines	très	diverses	:	linguistique,	psychologie,	neurosciences,	biologie,	anthropologie,
médecine,	génétique,	informatique,	géographie,	mathématiques	ou	encore	philosophie.	Sur
le	blog	de	l’ASSH,	Balthasar	Bickel,	l’ancien	président	de	la	société	membre	de	l’ASSH
«	Société	suisse	de	linguistique	»,	présente	le	PRN	«	Evolving	Language	».	



Système	scientifique

Les	programmes-cadres	de	recherche	européens	et	l’initiative	de	résiliation

L’actuel	programme-cadre	de	recherche	de	l’UE	«	Horizon	2020	»	arrive	à	son	terme.	Les
préparatifs	sont	en	cours	pour	la	prochaine	édition,	nommée	«	Horizon	Europe	»,	qui
concerne	les	années	2021	à	2027.	Le	programme	couvre	un	large	spectre	de	recherche.	Il
sera	désormais	systématiquement	axé	sur	la	mise	en	œuvre	des	objectifs	de	développement
durable	(SDG)	de	l’ONU.	La	Suisse	participe	aux	programmes-cadres	de	recherche	de	l’UE	en
tant	qu’État	associé.	«	La	possibilité	qui	est	offerte	à	la	Suisse	de	se	mesurer	avec	d’autres
pays	et	de	se	constituer	un	réseau	international	contribue	à	l’excellence	de	son	système	de
recherche	et	d’innovation	et	au	développement	de	ses	capacités	»,	écrit	le	Conseil	fédéral
dans	son	Message	relatif	au	financement	de	la	participation	de	la	Suisse	à	«	Horizon	Europe	».
Depuis	2014,	les	participant·e·s	aux	projets	en	Suisse	ont	obtenu	un	financement	d’environ
2,2	milliards	de	francs	suisses.	La	communauté	suisse	de	la	recherche	a	un	grand	intérêt	à
continuer	à	participer	aux	projets	européens.	Cependant,	comme	en	2014,	les	négociations
pour	le	nouveau	programme-cadre	de	recherche	sont	mises	en	péril.

pour	en	savoir	plus

Le	Conseil	des	États	décide	d’augmenter	le	crédit	pour	les	Académies	suisses
des	sciences

La	Commission	de	la	science,	de	l’éducation	et	de	la	culture	du	Conseil	des	États	(CSEC-E)	a
demandé	à	son	Conseil	d’approuver	une	augmentation	de	6,9	millions	de	francs	pour	les
Académies	suisses	des	sciences.	Elle	a	également	demandé	une	contribution	de	12,4
millions	de	francs	suisses	sur	quatre	ans	comme	incitation	financière	pour	la	numérisation	des
collections	de	sciences	naturelles.	Le	Conseil	des	États	a	adopté	les	deux	propositions	par	29
voix	contre	14,	allant	ainsi	à	l’encontre	de	la	volonté	du	Conseil	fédéral.	L’affaire	est	maintenant
portée	devant	le	Conseil	national.



Programme	de	soutien	pour	un	mode	de	vie	durable

La	consommation	de	ressources	en	Suisse	–	extrapolée	à	la	population	mondiale	–	est	bien
supérieure	aux	limites	de	la	planète.	La	nécessité	pour	la	Suisse	d’agir	en	matière	de	modes
de	production	et	de	consommation	durables	est	l’une	des	conclusions	du	rapport	national	sur
la	mise	en	œuvre	des	SDG	de	2018.	L’équité	salariale	entre	hommes	et	femmes	n’est	pas
non	plus	encore	totalement	réalisée.	Les	thèmes	«	consommation	et	production	»,	«	climat,
biodiversité	et	énergie	»	et	«	égalité	des	chances	»	seront	ainsi	au	centre	de	la	nouvelle
Stratégie	pour	le	développement	durable	(SDD)	de	la	Confédération,	comme	l’a	annoncé
Daniel	Dubas,	délégué	du	Conseil	fédéral	à	l’Agenda	2030,	lors	d’une	manifestation	organisée
par	l’ASSH	en	début	d’année.	Les	programmes	de	financement	pour	le	développement
durable	ciblent	ces	questions	depuis	2018	déjà.	Récemment,	le	programme
d’encouragement	2020-2021	«	Des	modes	de	vie	durables	–	bon	pour	le	climat	et	la
biodiversité	»	a	été	lancé.	L’objectif	de	ce	programme	de	soutien	est	de	renforcer	le	rôle	des
individus	ou	des	communautés	dans	la	réalisation	des	objectifs	climatiques	et	la	lutte	contre	la
perte	de	biodiversité.	Le	programme	tient	compte	du	fait	que	les	objectifs	climatiques
dépendent	souvent	de	faits	sociaux	tels	que	le	mode	de	vie.	Cette	mise	en	relation	est
également	à	l’origine	du	nouveau	master	en	humanités	environnementales	de	l’Université	de
Fribourg.	Dans	le	blog	de	l’ASSH,	Ivo	Wallimann-Helmer	écrit	que	la	gestion	des	défis
écologiques	a	déjà	provoqué	des	préoccupations	éthiques,	des	dilemmes	et	des	conflits	et
que	ceux-ci	s’intensifieront	à	l’avenir.	Le	nouveau	programme	d’études	interdisciplinaire
permettra	d’acquérir	des	compétences	pour	résoudre	les	défis	de	gouvernance	dans	les
domaines	de	l’environnement,	de	la	durabilité	et	du	changement	climatique.	



Agenda
10	septembre	2020,	14h00-18h00,	Maison	des	Académies,	Berne
«	Les	vocabulaires	nationaux	comme	lieux	de	savoir,	tradition	et	actualité	des	modes	d’accès
aux	connaissances	»
Cycle	«	Lieux	de	savoir	»	dans	la	série	«	La	Suisse	existe	–	La	Suisse	n’existe	pas	»
Glossaire	des	patois	de	la	Suisse	romande	GPSR

14	septembre	2020,	9h00-16h40,	Kursaal,	Berne
Colloque	«	Environnements	favorables	aux	aînés	:	espaces	sociaux	et	d’habitat	pour	toutes	et
tous	!	»
ASSH

19	septembre	2020,	16h00-18h00,	Bibliothek	Werner	Oechslin,	Einsiedeln
«	Gespräch	zu	den	Wissensformen...	zum	Buch	und	zur	Bibliothek	als	Wissensort	»
Cycle	«	Lieux	de	savoir	»	dans	la	série	«	La	Suisse	existe	–	La	Suisse	n’existe	pas	»
Stiftung	Bibliothek	Werner	Oechslin

15/16	octobre	2020,	14h00-18h00	/	9h30-12h30,	Université	de	Lausanne,	Anthropole
«	Le	religieux	:	une	odyssée	de	l’espace.	Approches	comparées	»
Cycle	«	Lieux	de	savoir	»	dans	la	série	«	La	Suisse	existe	–	La	Suisse	n’existe	pas	»
Société	suisse	pour	la	science	des	religions	

21	octobre	2020,	13h30-17h30,	Centre	de	congrès	Allresto,	Berne
Colloque	«	Pouvoir	et	impuissance	de	la	médecine	»	dans	la	série	Medical	Humanities
«	Pouvoir	et	médecine	»
ASSH,	ASSM

29	octobre	2020,	9h30-16h30,	Centre	de	congrès	Allresto,	Berne
Colloque	«	Nouvelles	méthodes	de	collecte	et	d’analyse	des	données	–	La	combination	de
données	de	différentes	sources	»
ASSH



Publications

ASSH	(2020):	
Ungleichheit	–	Inégalité
(Bulletin	de	l'Académie	suisse
des	sciences	humaines	et
sociales	26,1).

Download

Kriesi,	Irene	und	Regula
Julia	Leemann	(2020):
Tertiarisierungsdruck	–
Herausforderungen	für	das
Bildungssystem,	den
Arbeitsmarkt	und	das
einzelne	Individuum,	hg.	von
der	Schweizerischen
Akademie	der	Geistes-	und
Sozialwissenschaften	(Swiss
Academies	Communications
15,6).	

Download

Aquino-Weber,	Dorothée
et	Yan	Greub	(2020):
La	lexicographie	informatisée:
Les	vocabulaires	nationaux
dans	un	contexte	européen
(Swiss	Academies	Reports
15,1).

Download
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